
 

 

 

 

 

 

LE MOT DU PRÉSIDENT 

     Vingt-cinq d’entre nous ont éprouvé une 
émotion poignante en empruntant, fin 
septembre, le parcours du souvenir du Mont 
Valérien, c’est-à-dire le calvaire infligé pendant 
la 2ème Guerre à plus d’un millier de résistants et 
d’otages avant de tomber sous les balles de 
l’ennemi. Mourir pour que la France redevienne 
la France, libre et démocratique. Oui, sous les 
tourbillons du vent au pied du Mémorial, la 
flamme flageolante s’obstine à brûler jour et 
nuit. Notre ami Guy Hellin conte au dos de ce 
bulletin l’émoi ressenti au cours de cette visite. 

     Comment ne pas rapprocher ce symbole 
tourmenté, mais robuste, de la courte conclusion 
de "l’Appel" auquel Maurice Schumann répondit 
sur-le-champ au soir du 18 juin ? "Quoi qu’il 
arrive la flamme de la résistance française ne 
doit pas s’éteindre et ne s’éteindra pas ". Ce lien 
fut naturellement établi au cours du voyage 
puisque le programme de la journée avait prévu 
de même la visite commentée du bureau que le 
général de Gaulle occupa de mai 1947 à mai 
1958 à Paris. 

     Comment ne pas évoquer aussi l’univers 
intellectuel des deux hommes au regard de 
l’influence exercée sur eux par Péguy qui 
écrivait vers 1910 : "Une flamme tremblotante a 
traversé l’épaisseur des mondes. Une flamme 
vacillante a traversé l’épaisseur des temps… 
Une flamme impossible à atteindre, impossible à 
éteindre au souffle de la mort." N’est-ce pas 
l’annonce du trésor impérissable de l’espérance 
(*) qui doit nous animer en ces temps de nouveau 
troublés ? Assurément, car la guerre en Ukraine 
paraît s’enliser en ces premiers jours de 
décembre à l’arrivée du « général Hiver » et ses 
effets pleins de risques (insécurité internationale, 
inflation, dette, chômage, …) se répercutent à 
travers le monde, particulièrement en Europe, 
chez nous. 

L’année 2023 va s’ouvrir dans ce climat 
truffé de tensions et rongé d’incertitudes. Mais 
ce tableau sombre doit compter sur notre force 
morale comme en atteste, par exemple, la 
participation résolue, chaque année, des 
collégiens et lycéens au concours national de la 
Résistance et de la Déportation. En juin dernier, 

deux prix "Maurice Schumann" ont été attribués 
par notre association (cf. article ci-après).  

Et en cette année qui vient, nous nous 
souviendrons plus particulièrement de Maurice 
Schumann : il nous a quittés il y aura 25 ans le 
9 février : notre assemblée générale du 11 mars 
prochain s’achèvera par un témoignage de 
Jacques Legendre sur ses liens étroits avec lui au 
Sénat et au conseil régional du Nord-Pas-de-
Calais et sur la francophonie. L’association 
s’associera de plus aux collectivités qui 
souhaiteront marquer l’événement ; d’ores et 
déjà Tourcoing (Nord) et Asnelles (Calvados) 
commémoreront ce 25ème anniversaire. 

Je souhaite à tous de garder notre force 
morale, notre flamme et la santé pour 2023. 

Michel Brault 
(*) Cf. bulletin de liaison n° 48, mars 2021. 

 

Concours national de la Résistance et de la 

Déportation 2022 : 

lauréats du prix " Maurice Schumann " 

dans le Nord 
     Au cours d’une cérémonie organisée à 
l’INSPÉ (institut national supérieur du 
professorat et de l’éducation) de Villeneuve 
d’Ascq le 1er juin 2022, ont été remis les prix 
décernés aux lauréats du concours national de la 
Résistance et de la Déportation, département du 
Nord, pour l’année scolaire 2021-2022. Le prix 
" Maurice Schumann " a été attribué, pour un 
travail individuel, à M. Julien Lambre, élève de 
3ème du collège Lazaro de Marcq-en-Barœul, et, 
pour un travail collectif, à deux élèves de 3ème du 
collège Eugène Thomas de Le Quesnoy, Melles   
Kalista Descamps et Hanaé Auquier. Ces deux 
prix ont été remis par Casimir Hain et Alain 
Detournay au nom de l’association Maurice 
Schumann. Le thème du concours était : " La fin 
de la guerre : les opérations, les répressions, les 
déportations et la fin du IIIème Reich (1944-
1945) ". 
 

 
Thème du concours national de la Résistance 

et de la Déportation 2023 
"L’école et la Résistance. Des jours sombres au 
lendemain de la Libération (1940-1945)". 

Siège : Cercle Militaire, 7 rue Léon Salembien – 59200 TOURCOING 
http://maurice.schumann.free.fr 
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Assemblée générale de l’association : 

11 mars 2023 
Elle se tiendra dans la matinée du samedi 11 mars 
2023 au Cercle militaire de Tourcoing et se clôturera 
de 11h00 à 12h30 par le témoignage de Jacques 
Legendre sur ses relations avec Maurice Schumann 
au Sénat et au conseil régional du Nord-Pas-de-
Calais et sur la francophonie. 

Il est fait appel à 2 candidatures nouvelles pour siéger 
au conseil d’administration. 

Un déjeuner suivra pour ceux qui s’y inscriront le 
moment venu. 
================================== 

Cotisations 2023 
     Les cotisations annuelles 2023 sont exigibles à 
compter du 1er janvier. Leur montant a été maintenu 
par l’assemblée générale ordinaire du 12 mars 2022, 
soit 20 €/personne et 25 €/couple. La cotisation est 
un engagement personnel à demeurer fidèle à la 
mémoire de la vie et de l’œuvre de Maurice 
Schumann et à promouvoir sa pensée et son exemple. 

Elle constitue aussi naturellement une ressource 
permettant le fonctionnement de l’association.  
    La feuille attachée au présent bulletin vous aidera 
à vous mettre en conformité, dès le début de 2023, au 
regard de votre cotisation 2023 et donc avec la 
qualité de membre de l’association. 
 

Relations avec d’autres associations 
Notre association participe régulièrement à des 

échanges croisés avec trois associations. Ainsi, 
2 membres du conseil d’administration de notre 
association (Benoît Deman et Guy Hellin) siègent-ils 
au conseil du Souvenir de la Résistance et des fusillés 
du fort de Bondues. Des contacts réguliers sont 
établis avec la Stèle Charles de Gaulle de Hem. Une 
relation plus récente a été nouée avec Les amis de la 
Fondation Charles de Gaulle à Paris. En somme, ces 
liens prennent la forme d’échanges réciproques 
d’informations par le biais des bulletins de liaisons et 
par le partage d’activités conduites en commun 
(cérémonies, visites, ...). 

+++++++++++++++++++++++++++ 

Sous le ciel de Paris 

     Le 30 septembre 2022, notre groupe de 25 personnes a visité, le matin, le bureau occupé entre 1947 
et 1958 par le général de Gaulle à Paris, rue de Solférino, et situé dans un hôtel particulier abritant 
aujourd’hui la Fondation Charles de Gaulle. L’immeuble et le bureau sont classés « monument 
historique ». Pendant la « traversée du désert », ils ont connu beaucoup d’animation. Le Général présidait 
le mercredi matin à 10 heures, dans une salle au rez-de-chaussée de l’immeuble, le conseil de direction 
du R.P.F., entouré notamment d’André Malraux, Olivier Guichard, Michel Debré, Pierre Lefranc, … Et 
dans son bureau au 1er étage, nombreux furent ceux qui défilèrent sur rendez-vous selon un protocole 
strictement ordonné. Quant à la présentation des lieux de la visite et des objets emblématiques placés 
dans le bureau, elle fut brillamment assurée par M. Frédéric Fogacci, directeur des études et de la 
recherche de la Fondation. 
     Cette visite terminée, déjeuner en commun fut pris dans une brasserie du boulevard Saint-Germain et 
notre autocar prit, en début d’après-midi, la direction de Suresnes, commune des Hauts-de-Seine 
surplombée par le Mont Valérien. Sur le trajet en quittant Paris, nous passons devant l’immeuble natal 
de Maurice Schumann, place Victor-Hugo, où celui-ci vécut du jour de sa naissance jusqu’au début de 
la « drôle de guerre ».  
     Sur un des flancs du Mont Valérien est érigé, à la demande du général de Gaulle, l’impressionnant 
Mémorial de la France Combattante, inauguré par lui le 18 juin 1960. L’ouvrage développe, devant un 
immense parvis dominant Paris, un front de grès rose des Vosges long de 100 mètres sur lequel sont 
scellés 16 hauts-reliefs en bronze traduisant par des allégories les formes multiples du combat contre 
l’ennemi nazi. Au centre du mur s’élève une croix de Lorraine devant laquelle une flamme brûle sans 
interruption ; elle est ranimée symboliquement par le président de la République chaque année le 18 juin. 
À notre arrivée sur ce site, un jeune guide prend en charge notre groupe. Il nous fait visiter le parcours 
du souvenir tracé sur la pente boisée à laquelle est adossé le mur. À ses explications données à chaque 
station du cheminement (la clairière des exécutions de résistants et d’otages, la chapelle, la cloche où 
sont gravés les noms de plus de mille victimes répertoriées), une profonde émotion envahit le cœur de 
chacun. Pour finir, le groupe pénètre dans la crypte du Mémorial où sont alignés en demi-cercle 16 
cénotaphes recouverts du drapeau tricolore. Le dernier caveau fut réservé au dernier survivant des 
compagnons de la Libération : y repose depuis le 11 novembre 2021 la dépouille de Hubert Germain. 
Ces caveaux témoignent devant l’Histoire et tous les visiteurs venus en pèlerinage dans ce haut-lieu « que 
de 1939 à 1945 ses fils ont lutté pour que la France soit libre ». 
     À l’issue des deux visites de la journée, chacun dans notre groupe a éprouvé l’envie brûlante de 
transmettre aujourd’hui autour de lui les enseignements à tirer avec respect de l’Histoire encore proche 
de notre Nation.          Guy Hellin
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